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LES ARTISTES 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

L’échappée du moa 

Notre œuvre représente les bords du canal de l’ourq. Lors du premier confinement les animaux invisibles de la ville 

sont réapparus comme des ayants droits. Nous avons imaginé que ce temps d’arrêt pourrait nous permettre 

d’appréhender une nouvelle manière de vivre en altérité avec les autres espèces. Toutes les formes de vies sont 

fragiles, comme l’ombre du Moa célèbre oiseau géant éteint avec l’arrivée des occidentaux en Nouvelle-Zélande.  
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 Nebula 001 – Nebula 002  
 
Que sont ces sculptures intrigantes ? Qui représentent telles ? Probablement des divinités d’un monde 

fantasmagorique aux allures de crabe. Plus surréalistes qu’haussmanniennes ces statues sont une fenêtre sur un 

monde chaud et frais ou le lien et le fait de se tirer vers le haut est important, ensemble.  
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À cœur ouvert  

Les couleurs n’ont pas complètement disparu. Elles sont à peine cachées à l’intérieur, chez chacun de nous. Je les 

révèle et les partage à travers ma peinture, les couleurs, mais aussi l’âme de l’espace intime qui n’est autre chose 

que le portrait en creux de ceux qui l’habitent. 
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Une soirée d’été à Paris  

À travers mon visuel, j'ai voulu transmettre le sentiment de liberté. Être libre de sortir le soir et de se balader dans 

les rues sans conditions. Un moment que nous partagions tous à Paris. 
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 Célestes  

 
Pour mon illustration Célestes, j'ai souhaité créer une image empreinte d'une certaine nostalgie mais surtout 

remplie d'espoir. La culture est au centre de la composition, figurée par les 9 muses antiques des Arts. Cette 

célébration culturelle est aussi imagée par une parade colorée consacrant la ville de Paris comme capitale multi-

culturelle. Par cette image, j'ai souhaité insuffler, par une atmosphère colorée et douce, de la légèreté afin de 

rappeler aux parisiens que Paris doit, et va, rester une fête. 
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L’Hypothèse dualiste 

Sur l’œuvre “L'hypothèse dualiste” en discutant avec Mika nous avions évoqué la morosité dans laquelle se 

trouvaient les colonnes Morris, lieu d’affichage, et la façon dont la nature reprend sa place dans la ville. Donc, je 

me suis intéressé d’abord aux origines de la ville, Lutèce ou Lutetia, le nom romain donné à la région, aujourd’hui 

connue comme Paris. Il me semblait logique de représenter ça par une colonne, et donc, une colonne dans une 

autre colonne et dans la première l’évocation de nos mondes internes, représentés par des personnages dans la 

nature, à la fois submergés et à la fois en dehors, de l’eau. Plusieurs pistes et symboles sont dans l’œuvre, certains 

plus évidents que d’autres, et aussi libres d’être interprétés. Une œuvre qui évoque le surréalisme auquel cette 

pandémie nous a projeté.  
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Dieux et temples, oracles et orgies  

À l'intérieur de l'appartement, mon monde intime, mes objets et mes livres, le Liban, le Proche-Orient, des 

souvenirs, des fétiches. À l'extérieur, vu de la fenêtre, le Paris que j'aime et que j'habite, Montmartre, Pigalle, ses 

monuments, ses hôtels, ses néons. Ces deux mondes cohabitent dans la même image et sont mon autoportrait. 

Portrait d'une parisienne venue d'ailleurs. 

Ce sont les étrangers qui donnent des couleurs à Paris. Venus d'ailleurs, avec leur culture à laquelle ils tiennent, ce 

sont eux qui donnent des couleurs à Paris. 
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Papa  
 
J'ai voulu raconter la manière dont j'ai traversé l'année 2020. Cette année a été marquée par la disparition brutale 

de mon père qui vivait à Yaoundé. Elle a également été marquée par l'histoire que mon père m'a transmise sur la 

décolonisation du Cameroun qui n'est racontée dans aucun manuel scolaire et à laquelle il a participé enfant, 

quand le pays était sous administration française. Je vis dans un quartier populaire et multiculturel du 20ème 

arrondissement de Paris, non loin du Palais de la Porte Dorée, un bâtiment du patrimoine culturel parisien qui 

témoigne de l'histoire coloniale française. J'ai donc choisi de représenter ce bâtiment en arrière-plan et de 

réinterpréter quelques détails de sa façade pour les mettre au service de l'histoire que mon regretté père m'a 

racontée.  
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Retrouvailles au jardin, 2021  

Exprime l’envie de se retrouver ensemble bientôt. Les chaises et la table sont une invitation à partager de nouveau 

des moments d’échanges, en terrasse, au soleil avec ses proches…  
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Pour le rituel du Printemps 

Il s’agit d’une danse célébrant le printemps, mais aussi une déclaration du besoin et du « droit » que nous avons de 

voir le printemps arriver. 6 hommes dansent et posent dans une formation circulaire, tous inspirés de photos de 

Mika en train de danser. Ils sont similaires, mais pas les mêmes... dansent-ils, se languissent-ils ? Ils semblent 

sensibles les uns aux autres, mais aucun ne se touche. Cette tendre danse entre 6 hommes, dans ce contexte 

urbain, est déstabilisante dans sa douceur. Le paysage urbain, presque non identifiable, est-ce Paris ou Brooklyn ? 

Que se passe-t-il quand la ville est vide, la ville est ses êtres, leur amour, leur peine, leur joie, leur peur. Nous 

savons que nous devons rester à la maison, à l’abri et saufs, mais nous devons aussi rester forts. Défier la gravité 

en restant de bonne humeur et en gardant nos cœurs chauds. 

 


